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'f01l, les excmplail'es de celle espècc Ollt été rccueilli s dans Irs ('atlX 
douces, les lins dans les bOllcs des bergcs d.)s cl'iqucs dn Ouantll'Y, les 
autres au picd des mOl'llrs d'où sourdent Icf. caux potables de la rélj'ioll , 
dans les vases moll es et bleuùtres des l'uisseaux des pripl'is (mm'ai s), 
reCOU\Tant les débris caillonteu x des massirs ferrugineux sous-jacellts (1) , 

S UII u.v CAPI1'ELLIEN n 'EAu noue " 

( EISIGELLA .v. GE v. Ü UANA IlYENS IS .1'. S I'. ) . 

l'AH i\J. CIL. GIlAVIER (2). 

L'exemplail'e qui a servi de typc à la dcscription snivalltc mc.urc 1,:3 I11il ­
limètres de longucur ; la plus gl'anrlc largcur est de 2 millim, :3 . Lc lh lll'~ x 

compte 12 sC{jlll ents; J' ~ bd olllcn , dont la pal'lie pos tél'ieurc II \[II\(IIIC, r ll 
a 90. , 

Lc l)I'os tolllinm a la fO l'mc d'u nc pelitc langucUe à bOl'd antél'ieur ar­
rondi , L'ol'S'ane ci li é n'est pas sa illant; 0 1\ ne distinll'uc pas nOI\ plus dc 
taches oculaires. Le pl'rmirr sCll'ment , plus long que les suivants, surtout 
SUI' la fa ce dorsale , es t complètcment achète. La sUl'face des srgillents an­
tél'ieurs cs t. IXlI'coUl'ue pal' drs si llons dess inant une SOl'tC rlc mosaïque déjà 
fort allénuée au 5' sétiS'è l'e, 

A partir du I,' sé tigèr~, on observe un sillon latéral assez profond qui 
sépal'e, rlans cllaquc scgment . la rJJ1l e dorsale ct la rame \'Cn U'a lc rt qui sc 
continue, en s'a tténuan t , snI' loute la longueur de l'a bdu mcn, 

La loug'ncm' des scglllr nts croit peu à peu , du second aIL huitième, il 
partir duquel clle rcs te stationnaire, Les jl remicrs scgmcnts abdominaux 
sont plus courts C[u r Ics dCl'Ili r l'l rlu thorax; leur longueur \ al'ie peu 
d'avant 011 alTière, 

Les se[l'ments thoraci(Iues, au nombl'c dc I ~, porlcnt , il l'excrption du 
pl'emi~ I' . chacun dem faisceaux de so ies de chaque cô té, Ccs soies thora­
ci'lues , l'eu lI omb,'euses dans chaque faisceau , sont toutcs lilubécs ; la 
)Ial'lie limbée occupe p,'esquc la moi ti é dc la longueur dc la soie . plus ou 
moins coudée, dont la pointc l'st Il'ès étirée, 

Dans les premiel's segmcnts nbdominaux. les tOl'es \ ellll 'nu, ne s'élhcnl 
1Il ~ lIIe pas jusqu'à la ligne latérale médiane, Les 10l'es dorsaux , rlout la 
longueur est égale 11 la moi lié a11 moins dc cellc (l es lares ventral" , sont 
nettement séparés J'un de l'autre; camille ceux-ci, ils ne formcnt qu' un ~ 

tI'ès Mll'ère saillic il la SUrr<1CC du téll'umclll, Dans toute l'étenduc dn corps, 

1) Cil. ( ;BluH:n , S UI> I c~ Alltl el ides po l ~ dllHcs d'eau duuce, JJull,·tÎII rit' hl, Société 
d' llisloi1'c I/ atnrelle ,J', II/ltut (XIV, I go~ ) . 

2) Cr. Nll fle fill ,J '/fI ,,,' ,t i,:,'; d' II;.~ I ()i , ·f' !I{ff"rell,J "'. 1 I/fl/JI ( \Ir, J9() ~') ' 
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Ics lores ventraux delllew'cnt bicu distincls l'un de l'autre, dc mêmc que 
les torcS dors<lllx, D'autre part, dans chaque segment, Ics tores dorsaux 
sont fort éloignés des tores ventraux cO"respondants, 

Les segments de l'abdomen ne portent quc des soics en crochets, uni­
fOl'mes flans toutc l'étendue de ccllc seconde région dlt COl'pS, Ccs soics, en 
5 allongé , sont un peu élargies dans leur milieu, A l'extrémité libl'e, elles 
montrent, de profil, lrois dents, dont l'inférieure est de beaucoup la plus 
forte; vucs de facc, ellcs présenteut, au-dcssus de cellc g"'osse dent , une 
rangée de cents plus fines, Toute celle partie tel'minale de la dent est 
enveloppée dans un capuchon, La saillie formée par les tot'es , surtout les 
dorsaux, est presque indiscernable, Les languettes b,'anchiales font défaut. 

La trompe, S'lobuleuse, cst couvertc de papilles ovoïdcs, 
Le Capilcllien clui vient d'ètre décrit se rapP,'oche du genre N%mas/us 

531'S, en ce quc son thol'ax, composé de 1 2 sesmenls, porte uniquemcnt 
tics soics limbécs; l'abdomen , des soies ou crochets seulement , et SUl'tout 
tlu sous-genrc Clislolllastus Eisig ll), dont les pores génitaux sont abscnts 
ou l'Ildimenlairc i, indiscernables, cn tout cas, il la surface, 

Mais il existc entre les deux g-elll'es dcs diff"rcnccs profondes, en cc qui 
coucerne les parapodes abdominaux toujours pourvus de langucttes bran­
chiales chez lcs Nolomastus, Eu outl'e, chcz les diverses espèces de ce 
dernier s'enre, les deux tores veutraux des prem iers segments abdominaux 
s'élèvent lI'ès b<1ut dans la rég'ion dorsale, et les deux tores dorsaux sont si 
voisins l'llll de l'autrc, ql1 ' il s constituent clans lem ensemble une masse 
comlUune arrondie ou en forme dc biscuit , dans laqllelle la parité origi­
nelle cst décelée uniquemeut pal' une lacune existan t eutrc lcs dcux ran­
gées de crochets, Ln disposition dcs torcs de la même région , tant fiorsaux 
que ventraux, est tout autre chez lc Capitellien dont il est ici question, 

D'autl'e part , l'nhsence d'opposition cntre Ic thol'3x cl l'abdomen, celle 
de tout appendice branchial aux parapode,. cclle d'organes latéraux appa­
rents , sont anlant de cal'actères qui rappellent ccux du g'cme Capitetla 
Blainville, Mais, cllcz ce derniCl', dans lc tborax composé de 9 sCffmcuts, 
les 6 premiers portcnt dcs so ies limbées cxlusi"cmcnt; lc 7' , des soics 
limhécs et des soics cn crochets; les 8' et ~' , rie mêmc (lliC les segments 
ahdominaux , des so ics en crochet excl usivement. 

Les caractères des se/j'ments tLoraciqncs éloig'ncnt éga lement , lc type 
décrit ici du p,-enre Capirellides Mcsnil ~'), qui ofli 'c a,'ec lc gcnrc Capirella 
dr si étroites nflinités, 

La diagnose du nou, cau genre Eisigella est donc la suivantc : TI/.Ol'f/x 
de dOl/ ze sC{JlIlenls; pl'emiel' segment, acMle; les ou;e (tl/tres pOl'lal/l 1/"ique-

(1) Jll"" EISI(; , lIolHI/:rap hi e dCI' Ca l'ilelliden des Golfe, von Nenpel, 1887, 
~ ) Flh,IX \lt:SI'o H., Nole sur Ull Cupilclli c" IIfl U\l"l\1 (Ctlpi t.l' lIid c:o' n. 13'('11'1 Giardi 

) Z 1 A ' \' , r 0 "'" u. sp. , ~O O . IiU/g(' /'" f, l u!Jï, p. Il J- .II .) , 

29 , 
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lItenl des soies lilllbées; les seglllents abdomill(tllx, avec c/'oe/tets cncaplte/lOllllés; 
ni app,,)'eil copulatem' ; ni branchies; ni o/'ganes latémux appa/'ents; pOl'CS 
génitaux absents 011 ,'"dimell ta;,'es , 

En cc qui concel'l1 c lcs organ cs génitaux , cn cffet. on n'observe ici 
aucun orifice aux points olt il s cx ist"nt ellez les Capitella; il n'y a pas 
d1lvnntage trace de so ies génitales , 

.le n'ai d'ailleurs pu , malheureusement , ptudier les caractèl'es anato­
miques de l'unique cxemplairc (lue j'ai eu i, ma disposition; j'espère pou ­
voir le faire ultérieurcmcnt avcc .Ies matériaux que M, F, Geay compte 
l'apporter de la région d'olt prov icnt cc Capitellien, Celui·ci a été recueilli 
dans des boues bleu"tl'es, du fond de ruisseaux d'eau douce des marais du 
Uuanary, cn compagnie de la Lyeasli" Geayi et de la Lycasl;s Qu(ma- . 
"!Jensis, C'est, li ma couuaissaucc, Ic prcmier Capitellien d'cau douce qui 
so it signalé; à Pl'cmière vue, on lc prendrait pOUl' uo ver dc terre; il esl , 
cn effet, absolumcnllnmbricirorllle, au 1II0ins autanl que les Capi/el/a, Les 
expériences d'bisig (l J ont montré que le Capitel/a capita tl! Fabricius pent 
être accoullllllé eTaduellcment " vivre dans un mélans'e contenant mille 
llal,ties d'ca u douce pOUl' quatre cents parti es d'eau de mel', 

Celle Iroul'ailie est d'aulant l'lus intél'cssante que les Capilelliens for­
mcntle trait d'uoion entr'e lcs Oligochètes ct les Polychètes, Les afTinités 
de ces Annélides ont été pal,ticulièrement mises en évidence pal' H, Eisie' 
dans sa magistrale monographie du CapilellienB du go lle de Naples; je me 
fais un devoir de dédicr au sal'anl zoo logisle le lype noUl eau qui a été 
décrit ci-dessus, 

SUll U WCOJIIOTIO.\" DES VEns A I NE U ;S (VERS /JE TE""" liT SANf;SUES ) , 

P.'II M, GEORGES BOII~ , OO f.'fEl! R i,s SC IE~ C I;S , 

L'étude dcs mécanismes de la locomotion chez l e~ Invertébrés, etmè'llp 
chez les Vcrtébrés infériellI's, es t rod peu avancre: pourtant il semble 
qn'clle "it une importance de prcmiPl' ordre pOU l' la compréhension des 
j'oL'mes ct Je leur succession dans l'espace el dans le temps, "Pour faire de 
ln bonne cinématique. il huIt faire de la bonne dynamique," ( Edmond 
Perricr, Cours proJessé "li Musénlll ell 1901), 01', depuis une cinquan­
taine d'années, les zoologistes ont désappris à faire de la bonne dyna­
mique; l'exemple des Vel's annelés esl frappant à cet ég'ard: A. ~Ioquin­
'l'andon , en 18 /,6, dan ~ sa Mon08'l'npitie de la famille des Hi,'/{diné~s ' J, a 
décrit pm-railement quelques-uDS des mécanismes locomoteurs des Sang­
sues: tout récemment, E, de Ribaucourt , bien connu pal' 'cs tl'avaux de 

(1) HUG O EI SIG, loc. fif' J p. 798 cl su iv . 
t ) M UQU I,,:rANno,'. NOll\rlle édition. Pal' i ~, 18/16. 




